Les liens magiques et de leurs importances symboliques et métaphysiques.

Introduction

Dans la première session de l’école de magie nous avons vu combien il est important de développer ses sens secondaires d’observation, d’ajuster son intuition et maîtriser sa propre production d’éléments observables par des tiers personnes.

Nous traiterons aujourd’hui des liens et de leurs importances symboliques et métaphysiques. Il nous faut dans un premier temps s’interroger sur la définition d’un lien. Tout d’abord, un lien n’est pas forcément une marque concrète et matériel. On peu ainsi classifier les liens en fonctions à la fois de leur appartenance au monde des choses ou à celui des idées. Nous verrons que de toute façon les liens appartenant à la première catégorie ne peuvent être exempts d’une symbolique idéelle. La présence et l’utilisation de cette magie des liens est connue déjà dans les pratiques de magie primitive des sociétés animistes, il s’agit par exemple des focus totémiques qui apportent une cohérence dans la tribu. On la retrouve ensuite jusque dans les petites superstitions spontanées d’aujourd’hui. L’archétype est la mèche de cheveux de son amoureux que l’on garde précieusement comme une relique. Nous verrons également que le lien peut avoir, en fonction de sa signification, des pouvoirs tout à fait différents, allant de la simple confiance en soi à une interrelation collective et métaphysique. De la même manière, l’existence du lien est toujours limitée dans le temps et son espérance de vie n’est pas en fonction de sa force mais de sa nature, un lien matériel peut notamment être perdu ou cassé.

L’élément fondamental du lien est la charge affective, en partie inconsciente, que l’on peut investir dans son symbole. La possibilité d’un lien exempt de symbolique est inconcevable. Ce qui fait la force du lien c’est avant tout ce que l’on met dedans. Quels rêves ou quel espoir, quelle fonction, quel aide ? Nous allons donc essayer de comprendre l’importance du lien en magie pour en maîtriser la création et les effets.

1) Des exemples

Nous allons prendre notre premier exemple auprès des ressources que nous apporte l’ethnologie dans le domaine de la magie primitive. Ainsi nous pouvons lire dans Do Kamo (Maurice Leenhardt, 1947) un exemple du regard extérieur que l’on peut avoir sur les liens : « Le premier fil de sa vêture ne serait-il pas ce cordon de poils de roussette que la mère canaque attache au poignet de son bébé ? Ou la cordelette trempée de sueur paternelle dont la mère africaine ceint les reins de son fils ? La roussette est totem, la sueur est émanation de force. Ce sont des puissances que la mère a voulu fixer à même son enfant pour le protéger contre les maléfices. »

Le cordon de poils de roussette est ici le lien. Un lien matériel donc, mais également symbolique. La sueur paternelle n’est pas à même de rester assez longtemps pour être le focus en lui-même. Mais par contre c’est un élément qui nourrit le focus d’une métaphysique plus précise. La force du père n’est pas non plus le seul élément magique du lien. Il se constitue autour de croyances qui offrent au jeune porteur de cette cordelette une confiance plus grande grâce à la présence mystique et symbolique incluse dans l’objet. Amulette de protection, c’est la fonction voulue, et celle-ci est confortée par les symboles et la présence physique du bracelet. Nous pouvons décrire ce type de lien magique comme indirect, en ce sens qu’il n’est pas un lien entre deux personnes mais un lien entre une personne et les forces de la nature. Il n’est pas forcément donné par une tiers personne, il peut être créé pour soi.

Le second exemple que je vous propose est celui du lien maléfique. Ainsi certains sorciers utilisent ces mêmes pratiques dans des buts destructeurs. On le voit par exemple dans l’utilisation de focus indirects qui recomposent un lien magique défavorable dans l’esprit de la personne agressée. Un oiseau mort placé dans le lit d’une personne enceinte par exemple crée naturellement le lien magique et amène les éléments d’une force symbolique oppressante.  On comprend alors combien l’aspect symbolique du lien prime sur son aspect physique.  L’objet en soi est dépourvu de sens mais au regard de l’homme, ce sens fait corps avec les espérances ou les peurs des personnes ainsi attachées. Encore une fois, c’est la force affective qui constitue la force du lien. Ne pas y croire peut déjà être un élément de protection. Dans cet exemple, l’oiseau est à la fois symbole de la relation père/mère en se plaçant dans le lit conjugal, et de la relation mère/enfant par l’image de la mort et la privation du pouvoir volatile de l’enfant. On comprend comment la valeur symbolique du lien entraîne une prise de conscience affective qui lui donne sa force.

2) Analyse et mise en pratique.

Le lien magique est souvent utilisé pour des raisons multiples et variées. On les appelle également des focus. Ils focalisent l’attention de l’esprit. Ils cristallisent les affects autour de nœuds symboliques. En ce sens ils sont vecteurs de magie car leur action dépasse de loin le pouvoir inhérent de l’objet et même du symbole. Trouver un oiseau mort sous un nid dans la forêt n’est pas signe de magie alors que celui trouvé dans le lit prend un autre sens, un sens métaphysique exacerbé qui nourrit l’imagination. 

Pour bien utiliser les liens il convient dans un premier temps de bien comprendre leurs effets. Une bonne anticipation permet de ne pas être surpris des pouvoirs investis dans le sort. Bien sûr il reste des risques, principalement quand il y a utilisation de pouvoirs symboliques très forts. J’ai dit que la force du lien est fonction de la force affective que l’on place dans les symboles. En ce sens le lien peut modifier les affects préalables à l’activation du focus. Ainsi on utilise le pouvoir de cristallisation des focus pour renforcer certains sentiments ou certaines émotions. De manière plus rare, cette magie peut mettre en place un pont entre les bouts de celui-ci. J’entends par là qu’il peut créer un lien télépathique doux entre deux personnes. 

Confronté à ce type de sorcellerie, il n’est pas toujours souhaitable de rompre le lien de manière violente. L’acte même de rompre le lien peut très bien engendrer des effets connexes similaires au lien lui-même puisque c’est également un acte de sens qui peut nourrir le symbole. Il faut donc faire attention à la rupture du lien, de même qu’à sa reconstruction. Cependant il arrive qu’il soit nécessaire d’avoir une action forte sur le lien et celle-ci peut passer par un acte de violence. Comme couper le cordon de cheveux qui s’est resserré autour du doigt et commence à tirer le sang hors du corps.

S’attarder une session entière sur les liens magiques n’est pas anodin. Je suis moi-même de plus en plus utilisateur de focus pour des raisons diverses et variées. J’en fait parfois encore les frais. Mettre ainsi à l’écrit mes recherches me permet donc de prendre de la distance par rapport à mes propres pratiques magiques. De plus entrevoir cette réalité permet de mieux se positionner dans la toile des forces hétéroclites tissée par ces pratiques courantes.

